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Neşet ERTAS (1938-25.09 2012) était un chanteur de musique folklorique turque, parolier et virtuose de l'instrument traditionnel turc : bağlama. Sa profession en turc est définie comme «  halk ozanı », qui signifie littéralement «barde folk". Yaşar Kemal a donné à ERTAS son surnom, "Bozkırın Tezenesi" (littéralement: "le suppléant des steppes"),  dans un livre qu'il lui a donné comme un cadeau.

Les premières années et la vie de famille :
Neşet ERTAS est né en 1938, dans Kırtıllar, un village à Kırşehir. Son père, Muharrem ERTAS, était aussi un poète folklorique ; sa mère, Döne Koç, était la seconde épouse de Muharrem, sa première femme, Hatice, étant morte tôt. Neşet était le deuxième d'une famille de quatre enfants; il avait un demi-frère aîné, Necati, du premier mariage de son père et deux sœurs plus jeunes, Ayşe et Nadiye.

Carrière  musicale :
À l'âge de cinq, six ans, Neşet ERTAS commença à jouer d'abord du violon, puis du bağlama, l'instrument national turc. Son père gagnait sa vie en jouant dans les cérémonies de mariage dans les villages d'Anatolie Centrale, et pendant huit ans Neşet l'accompagna. En conséquence, il n'a pas été en mesure de terminer l'école primaire.

À l'âge de quatorze ans, Neşet ERTAS est allé à Istanbul, où il a joué dans un club de nuit à Beyoğlu. Après deux ans, il a déménagé à Ankara pour poursuivre sa carrière sur scène. Il a demandé un emploi à la Radio Turque (TRT)  station appartenant à l'Etat d’ Ankara et a commencé à jouer des «  Turku », chansons folkloriques turques, dans un programme de jour appelé Yurttan Sesler (littéralement: "Sons de Hometown") sous le nom de "Neşet ERTAS de Kırşehir". Dans le même temps, il joue dans les night clubs.

Il devient très populaire et  donne des concerts dans de nombreuses villes. Ses compositions et ses enregistrements firent sa renommée. Mais alors, en 1978, ses doigts se paralysent. Il se retrouve vite sans le sou et sans aucun moyen de payer pour le traitement, car il n'a pas d'autres compétences.
 Donc, en 1979, il part en Allemagne, où son frère vivait. Là, il récupère de sa paralysie, et commence de nouveau à jouer de la musique lors des cérémonies de mariage et d’événements locaux fréquentés par les membres de la communauté turque en Allemagne. Il avait également emmené ses trois enfants là-bas. Une école des arts allemande lui offre un poste d'enseignant pour enseigner le saz . Il accepte et  sert pendant deux ans à ce poste.

Pendant son temps en Allemagne, ERTAS se consacre à l'éducation de ses enfants, et il est presque oublié dans son pays. Cependant, des pirates ont continué à profiter de  sa musique et de ses paroles en Turquie. Au début  2000, il  proteste ouvertement contre la TRT, qui avait affirmé qu'il était mort.

Après 23 ans d’absence, il rentre chez lui et il est accueilli par des foules. Le public présent à son premier concert, qui a eu lieu à l'Harbiye, théâtre en plein air à Istanbul, lui a fait  une ovation debout ; à sa grande surprise, un grand succès après 30 ans d'absence. Cela a été suivi par des visites à travers le pays et des concerts gratuits. Il a connu à nouveau le plaisir de rencontrer les gens de son pays natal. Toutefois, il a rejeté le titre de "Artiste d'État» que l'État turc a voulu lui accorder, en disant: «Je suis déjà un artiste de cet état."

Le premier disque d’ERTAS a été édité en 1957. Durant sa carrière, il a enregistré plus de 30 albums. Il est dit que, en raison des lois de copyright erronées en Turquie, il n'a pas profité pleinement de ses poèmes, de la musique et de ses enregistrements audio.

Il a interprété des morceaux de musique de la tradition Abdal-turkmène, comme son père. Avec son baglama énergique, sa voix chaude et son langage pur et simple, Neşet ERTAS a rassemblé les gens de l'Anatolie centrale en premier, puis l'ensemble du pays.

Prix :
En 2006, la Grande Assemblée nationale turque l'a récompensé de la Médaille du service méritoire de l’Etat, ce qu'il a accepté, dans ses mots, "au nom de [ses] ancêtres». En 2010, Neşet ERTAS a été honoré avec le prix UNESCO "Trésor Nationa humain vivant». Le 25 Avril 2011, il a reçu un doctorat honorifique de l'Université technique d'Istanbul.

Mort et enterrement:

ERTAS est décédé le 25 Septembre 2012 à l'âge de 74 ans dans un hôpital d’ Izmir après avoir été pris en charge deux semaines auparavant pour un traitement du cancer. Son corps a été transporté à Ankara, d'où il a été transporté à Çiçekdağı dans la province de Kırşehir. Après l'enterrement religieux tenu à Ahi Mosquée Evran, auquel ont assisté des politiciens de haut rang tels que le Premier ministre Recep Tayyip Erdoğan, le ministre de la Culture Ertuğrul Günay et le leader de l'opposition Kemal Kılıçdaroğlu et les gens de renom de la scène de la musique turque tels que Orhan Gencebay et Arif SAG avec dix mille autres, il a été enterré au pied de la tombe de son père comme il l'avait demandé dans son testament.
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